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1». r ! . l r t , , $

J
C o n i b a t 8 'ofractu.ux dispersèrent 

S 5 ? " S d 0 Q t » « débris allèrent se wouusti-
? * » * • . * • • • • H—L Jean Soreau, échappé 
du coaba. de Lannoy, se réfugia à AnverS. 
" „ * " J" K^s des rebelles abandonna nés 
cantons, des partis protestants heureusement 
peu nombreux, les sillonnèrent encore pen
sant ae longues années, commettant des 
™fUrJ\T*1 e t d e s ra'"K«s (se reporter à l'éphé-
ménde du f r décembre». 

La GouTernante des Pays-Bas enraya des 
lettres de félicitations aux habitants de Lan-

itrPODr r b ' ' l l e e t courageuse défense. 
M. Roussel-Detontaiue. dout Us travaux 

Wstoriquessur Tourcoing sont inappréciables, 
a S ' J i L d ? n s '* -**""« du Mord (tome VI, 
page 10»). le texte du jugement rendu par le 
Conseil des Troubles, a propos des protestants 
révoltés de nos cantons. Ce texte, que l'esti
mable historien a découvert à la bibliothèque 
rn„f' iU I"i. ' d o n n o l e s n o B a a •«• qualités de 
tous les Tourquennois entachés d'hérésie et 
qui ont pris part aux événements séditieux 
Urne*""' V e n o M d ' e x P°*er »« sanglant épi-

Nou» publierons prochainement ce texte. 
avec les quelque» réflexions de l'historien tour-
quennois. L article entier est intitulé : Son-

TqZsCTTotcbo1nrtdlmage8etleS^é-
G. B. 

K t a t - a i v î J d * £ S , E i b « . i x . _ DâQLa-
BATIONS on NAISSAHOBE du 16 janvier — 
î i t i ^ " ' ^ k ,

J
 r u e d M Longues-Haies 

166. — Jules Windels, rue Vaucaason cour 
™T<?*i JL —Georges Fournie, rue Vallon. 

— Désiré Clarisse, rue de Wasquehal, 23 
Jeanne Sneleers, rue des Champs, 48 ' — 
Pierre DumaliD. rue de Tourcoing: — Henri 
Ler»aire, rue des Longues-Haies, : 6. - M a r i e 
Hillewaert, rue des Anges, 1G. - Sopbi» Ba-
Pile " F i e u " . — Maria Detrain, au 

»*ÇLABATIONS D » B s c i s du 16 janv ier . -
fcophie Delcroix. 84 ans, rue du Moulin-de-
Roubaix — Maria Debonnet, 11 ans. rue du 
Grand-Chemin, 114. —Joséphine D-laplace. 
1 mois, rue Jacq^art. — Stéphanie Poppe 3 
mois, rue Pellart prolongée. —Marie Fievet, 
S ans, Hôtei-Di^u. 

B»»»-**i*vl3 d * 'ao«i6-et»i».9i. — Dé-
CL'RAI IONS OB NAISSANCES du 15 janvier.— 
Achille Leignel, rue de la Latte. — Victorino. 
Daleux, à Franc.— Pauline Vareck m, r je 
Saint Pierre.— H'nriette Leper*, rue d e l à 
Station. — Georgps Roussel, Flocon. — Dé
siré Deleronyder, Pont de N. avilie. — Jean 
Leclercq, rue de Lille. — Beriho Dillies, rue 
du Eilleul. 

Du 1 6 . — Jeannette Vanderstichel, rue dî 
Paris. —Alphonse Bliecq, rue de la Bail le.— 
Jules Boyaval, rue du Pouilly. — /Tuzanne 
Deryeke. Phalempin». 

DÉCLARATIONS DB DBCÈS du 13 janvier. — 
Elise Dumarcheiier, 5 muis, Halot. — Joseph 
Deletombe, 8 mois, Chemin des Mottes. — 
Désiré Bodin, 2 ans 2 mois, Croix-Rouge. — 
B irbe Marcaut, 71 an-, veuve de François 
Ciselyn, i ldpiul Civil. 

Du 16. — Louis Dumou'in, 7 mois, rue du 
Tilleul. — A m a n d DHtombe. Cl ans, Hôpi
tal Civil. — Célesiine Picavet, 78 ans, veuve 
de Léon Terninck. Hôpital Civil. 

MARIAGES dn 15 janvier. — Gustave fies-
qu'ère, 28 ans, mécanicien et AgloreDelcourt, 
30 ans, sans profession. — Victor Vouzelle, 
29 ans, employé d'octroi et Hortense Stein, 
26 ans, couturière. —Ferdinand Laperionne, 
27 ans. commissionnaire en laine et Clémen
tine Desrousseaux. 22 ans, sans profess on . 

CONVOI FUNÈBRES ft OBITS 
Un « b i t s o l e n n e l « l u m a i s sera célé

bré en l'église Sainte-Elisabetn, àRoubaix, le 
lundi 20 janvier 1879, à 9 heures 1/2, pour le 
repos de l'âme de Mademoiselle Léonie-Adèle 
DESPLECHIN. décédée à Roubais, le S dé
cembre iS'.S, à l'âge de 22 ans. — Les per
sonnes qui, par oubli, n'auraient pas reçu de 
lettre de faire part, sont priées de considé-
er le présent avis comme en tenant lieu. 

— Parmi les nombreuses nominations dans 
la Légion d'honneur.il yenaquelquesune?qui 
intéressent cotre rég o:i. M. Du^orcq, ingé
nieur des mines à Arras, est nommé cheva
lier. 

Le Joarnal officiel s'exprime ainsi : 
M. Duporcq Louis-ErnesO.ingéaieur de lr* 

niasse au corps des mines. A conçu et exécuté 
plusieurs projets d'aménagement d s eaux ! 
thermales de Bo irbonne, et a imprimé une | 
grande activité à la confection de la tnpttgra- | 
pbie souterraine du bassin du Pas-de-Calais ; i 
19 ans de services. Services exceptionnels. 

M. Charles (Anatole,proviseur du Lycée de 
Douai , 2G ans de services, est également 
nommé chevalier. 

— La Commission départementale du Nord i 
se réunira lundi à deux heures à la préfec
ture. 

— Dimanche soir, vers six heures, deux j 
meules de blé, sises au terroir d'Inchy, ont ! 
été détruites par le feu. 

Cei mi ul s, d'une vaieur <te 2,000 fr.,appar- ! 
ten.iieut. au sieur Guislain Revergé,cultivateur, 
qui l e sa .a i l fait assurer. 

Lu malveiilance,dit-on, ne serait pasétrac- : 

gèM à ce: événement, le» deux meules pla- j 
cées A trois cents mètres l'ut-e de l'autre se ; 
sont ei.tlimmees presque simultanément. 

— Dimanche dernier, dans la soirée un des '' 
domestiques de M. Tln^rs, cultivateur, à Wi l -
lems, Aug. Vaudeville.rentrant dans sa cham
bre, trouva tout en désord-e II s'aperçut bien-
;ô', qu'on avait fracturé sa malle,enlevé ses 70 
i a ies d'économies et plus beaux effets d'hi-
billement. 

Il conrut en informer M™* Tbiers qui lui 
dit : * Le voleur ne doit pas être loin, car c i 
doit être Henneuse ! » Il se rendit dans le 
cabaret Rousseau r ù t n effet il trouva celui-
ci. Il l'interrogea.Henneuse nia d'abord, mais, 
serré de près, il dut avouer qu'il é ait le vo
leur, qu'il avait caché dans une m. ule du voi
sinage pour le» reprendre plus tard les objets 
so istraLs. 

Pendant q-ie le volé obtenait les aveux du 
voleur au milieu d'un assez grand nombre de 
consommateurs, on allait chercher le garde-
champêtre qui a fait le nécessaire. 

Henneuse a élé ecroue à la prison de Lille. 
— Par décret du président ds la République, 

en date du 7 courant, M. Henri Beanpère, li
cencié en droit a été nommé notaire a Valen-
ciennes, en rempiac ment et sur la présenta
tion de M* Beauvois, démissionnaire en sa 
faveur. 

— Nous li-o'is dans YEchi de la Somme : 
Lundi dernier a eu lieu rn audience solen

nelle de la cour d'appel, la lecture des lettres 
patentes par lesquelles M. le p ésidet.t de la 
République a commué en la peine des travaux 
forcés à perpétuité la peine de mort prononcée 
parla cour d'assise* de l'Aisne à sa dernière 
session, contre le nommé Pilloy, déclaré cou
pable du crime d'asstssinat sur la personne 
d'ui véné-able ecclésiastique justement estimé 
de tojs , M l'abbé Lerelde, curé d'Ardon et 
de Lœailly (Aisne). 

Toèei en qut.ls termes, à la fuis éloquents et 
ému- après avoir requis la lecture des lettres 
de grâce, s'est exprimé M. le procurenr-géni-
ral de Diriays. 

Me-sieur», 
Je n'ai qu'un mot k ajoeter a la présenta

tion des le.très patentes, qui commuent en 
travaux forcés à perpétuité la peine de mort 
prononcée ptr la cour d'assis»» de l'Aisne con
tre Vicor-Alexaudre Pilloy ; c'e«t pour cons
tater le protond et double sentiment de grati
tude dont ce cendamné doit être, à cette heure, 

pénétré, tout d'abord pour le président de la 
République qui a daigné user de la plus haute 
de ses prérogatives pour lui conserver la vie 
malgré l'horreur qu soulève un «-rime exé
crable, et, en second lieu, peur le grand corps 
do cierge français qui c'est, dans cette cir
constance, montré d'une manière si saisis
sante l'observateur et le continuateur fidèles 
des principes de mansuétude inaugurés par 
son Divin Maître 1 C'est, en effet (il faut 
qu'on le sache 1) des rangs de ce clergé eu 
Pilley est a lé chercher et trapper sa victime, 
victime justement honorée de teos les res
pects 1... que s'est élevé peur lui vers le chef 
de l'Etat le premier cri de miséricorde et de 
pitié I — Que Pilloy ne l'oublie jamais, et 
qu'il s'efforce de mettre à profit les jours qui 
lui sont laissés, pour se rendre digne d'un 
pareil bienfait 1 

!: r l g i t j u a 
— Les trains de voyageurs, arrivant le soir 

de Bruxelles à Tournai, ont subi hier un retard 
considérable. Le premier n'a fait escale en 
notre gare que vers neut heures, à cause d'a
varies a la locomotive. Le second est arrivé à 
minuit, soit 1 h . 1/2 de retard. 

— Ou écrit d'Anvers : 
« Dimanche dernier, nne lutte sanglante 

a eu lieu, entre soldats et bourgeois, Hobo-
ken, sur le lac appartenant à M. Ludovic Mo-
retus. 

> D'après ce qu'on nous rapporte, cinq ou 
six militaires auraient voulu aller sur le lac 
en question.qui é u i t glacé et où se trouvaient 
déjà un grand nombre de bourgeois qui s'a
musaient a i plaisir du palinage, Pour un mo
nt futile, il s'é.eva bientôt une dispute entre 
les bourgeois et les soldats ; des mots on en . 
vint aux voies de fait et les soldats furent as- ' 
sex malmenés. 

» Ceux-ci quittèrent alors le champ de gla
ce, retournèrent au fort 8 où ils s'aient caser
nes, et revinrent bientôt avec un renfort 
d'une quarantaine de leurs camarades, tous, 
dit-on, armés de sabres. 

» U e mé ée générale s'en suivit, les soldats ' 
armés de leurs sabres et Ie3 bourgeois se dé
fendant avec des pierres et des patins Plu- j 
sieurs de? bitailleurs ont reçu des blessures 
plus ou moin^ graves. Oa parle d'un bour
geois qui aurait reçu un coup de sabre i mre 
les doigts, tellement violent que la mcjitic de 
la maiu autait été fendue.» 

L . o g ' o g ' i ' i p b e 
Je suis sur m s cinq pieds divinité cham

pêtre ; j 
Sur quatre je me vois remplacé par le mètre; ! 

Sur trois pieds on me du ombrageux, indo
cile; : 

Pour l'homme néaomoias, je suis parfois ' 
utile; i 

Sur deux tu vois enfin une note en musique; 
Et CJ qui te vieillit, c'est un fait aulhenti- j 

que. ! 
Le mot de 8£sJgme d'hier, e n : Zéro. 

V e r s a i l l e s , 16 j a n v i e r , 2 h . 2 0 . 
L 'an imat ion éta*.t t r è s - c o n s i d é r a b l e i 

dan? les ccmhiirs de la e h a m b r e , avant 
la r é a u c e . L'on d i scuta i t la s i t u a t i o n du 
Cabinet . 

Ou disait q u e le p r o g r a m m e m i n i s t é - i 
riel n e sera i t lu qu'à trois h e u r e s e t de- I 
m i e , parce q u e le S é n a t a d e u x s c r u t i n s j 
à faire, jusqu'à c e t t e . h e u r e , pour corn- | 
p iéter s o n b u r e a u . 

O J croit q u e le d é c r e t sur l e s g r â c e s i 
n e ,sera pub l i é à VOfficiél que v e n d r e - \ 
di; le g o u v e r n e m e n t v o u l a n t c o n s e r v e r j 
pour leâ C h a m b r e s l a pr imeur de la n o u - j 
v e l l e . 

Le clrfifre e x a c t dos g r â c e s e s t d e | 
2 , 2 4 3 ; on a é largi ie d é c r e t , h u r fo ir . 

Le p r i n c e H o h e a l o h e , a m b a s s a d e u r ! 
d ' A l l e m a g n e , ass .a te à la s é a n c e de la j 
C h . m b r e . 

V e r s a i l l e s , 3 h e u r e s . 
V o i d Ja c o m p o s i t i o n d e la c o m m i s s i o n i 
d' in ' t iat ive du Sécivt , é l u e aujourd'hui . • 

l " bureau : M. Ber tau ld , p r é s i d e n t ; 
M. J a u m , s ecré ta i re . 

2° burr-su : M. R o b e r t de Mitf-.-y, pré
s i d e n t ; M. Sehca c h e r , ss:crétajre. 

3° b u r e a u : M. Tolftia. p r é s i d e n t ; I 
M. D a u p h i n , s e c r é t a i r e . 

4° b u r e a u : M. Ler:œl , prés ident ; i 
M. T a . Rou3.-el , s e c r é t a i r e . 

5" b u r e a u : M. S c h é r a r , p r é s i d e n t ; j 
M. D - p o u y , s e c r é t a i r e . 

6* b u r e a u : M. R o g e r M i r v a i s e , p r é - '< 
s i d e n t ; M - C h t v a ^ s t e u , s e c r é t a i r e . 

7* b u r e a u : M. G i s i o a B a s i l i c , ^ r é s i -
denl ; M. M a t h e y , s e c r é t a i r e . 

8 e b u r e a u : M. C l é m e n t , p r é s i d e n t ; j 
M. L f g u a y , s e c r é t a i r e . 

9 e b u r e a u : M. C h e r p i n , p r é s i d e n t ; 
M. M u s é , s e c r é t a i r e . 

T o u s l e s élua s o n t de g a u c h e , sauf 
ce x du 84 b u r e a u . 

Ver. a i l l e s , 3 h . 3 0 . 
Le9 b u r e a u x du S é n a t v i e a n e a t d'élire 

l eurs p r é s i d e n t s et s e c r é t a i r e s . 
1 " b u r e a u : M. Ci-éraieux, p r é s i d e n t ; 

M. L'iro, s e c r é t a i r e . 
2° b u r e a u : M. C i r n o t , pré i d e n t ; M, 

F a y e . s ecré ta i re . 
3* b u r e a u : M. J u l e s F a v r e , p r é s i d e n t ; 

M. D m ô l e , s ecré ta i re . 
5" bureuu : M. L s b o u l a y e , p r é s i d e u t ; 

M. Lebas tard , s ecré ta i re . 
6* bureau : M. le généra l G u i l l e m a u t , 

p r é s i d e n t ; M. G:jyot -Laval ine , s e c r é - j 
taire . 

7° b u r e a u : M. Corne , p r é s i d e n t ; M. 
Griffe, eecré. 'aire . 

8« b u r e a u : M. de K«rdrel , pré« ident ; 
M de V e a u g é , s e c r é t a i r e . 

9" b u r e a u : M. F o u r c a u d , p r é s i d e n t ; 
M. Lr>bo: d e , s ecré ta i re . 

T o u s les é l u s sont r é p u b l i c a i n ? , sauf 
c e u x du 8' b u r e a u . 

V e r s a i l l e s , 3 h 3 0 . 
Les m i n i s t r e s ont t e n n , jusqu 'à près 

de tro is h e u r e s u n e r é u n i o n de, c a b i n e t 
au min i s t ère de la J u s t i c e dans l aque l l e 
i l s ont mi3 la dernière m a i n au pro 
g r a m m e min i s t ér i e l qu i v a ê tre l u à la 

i Chambre . 
D e u x e x e m p l a i r e s de c e p r o g r a m m e 

e x i s t e n t s e u l s a c t u e l l e m e n t ; u n e s t e n 
tre l es m a i u s de M. D i f a u r e , u n autre 

i entre l e s m a t n s de M. de Marcèro. 

Verca i l l e s , 4 h . 10 m i n u t e s . 
M. I ingardo de L>ffsmberg a d o n n é sa 

I d é m i s s i o n de. procureur généra l à la c o u r 
j d 'appel de P a r i s . 

M. le généra l Siu.?j«ier,ancien d é p u t é , 
m e m b r e du cen tre g a u c h e , e«t n o m m é 
•;hef d'état major du miniatre d e la 
g u e r r e , e n r e m p l a c e m e n t du généra l de 

| Miribel. 

Par i s . 16 janvier. 
Le décret pur les grâces ne sera pu

blié au Journal officiel que demain 
mat in . 

Le gouvernement a voulu conserver 
pour les Chambres la primeur de la nou 
velle. 

Le chiffre exact des grâces est de 
2.245. Oa a élargi le décret hier soir. 

Par is , 16 janvier. 
A la Chambre, le bruit court que le 

ministère serait sur le point de subir I 
d»*. profondes modifications. Oa parle de 
M. Albert Grévy. 

| Lundi. MM. Renard, Fioquet, G i m -
I botta doivent prendre la parole dans 
i l 'interpellation au ministère. 

^ » • 

NouLveU&s du goir 
Voici le sommaire du Journal officiel 

\ d'aujourd'hui : 

Décret nommant un membre de la com
mission supérieure pour l'aménagement et 
l'utilisation des eaux. 

Décisions présidentielles nommant le com
mandai, t en chef de la division navale de l'At
lantique sud ; nommant le major général de 
la flotte à Cherbourg. 

Décret portant promotions et nominations 
dans la Légion d'honneur. 

L a P r e s s e e t l a d é e l a r a t S o u 
K o u v e r n r w v a l a l e 

Nou» a l l ons r é s u m e r l e s a p p r é c i a t i o n s 
d- s journaux du matin sur l ' importante 
déclaration que le ministèrs a lue hier 
aux Chambres. 

« Il faut prendre acte de ces ecgagf-
MeaW, écrit M John Lemoine datio les 
•Débats,mua il est permis de douter que 
le go-ivertif.mrïU n'ait pas trouvé un 
langage plus animé, nous 'pourrions 
dire plus cordiai, à tenir au pays- Oa 
pourrait croire, en écoulant, ou en lisant 
c t t iucolore discours d'uue couronne 
qui n'e-i • ! • • , qu'il n'est rien arrivé eu 
France depuis longtemps. Oei l une pro
fonde erreur. Il est arrivé, depuis huit 
jours, la République. 

« Bien que la note du coeur manque 
dans cette communication, nou.-? n'en 
somme? pa s moios di.'po-é* à admettre 
que ie san£ froid, la modération, et 
même l'indifférence, ••ont les meilleurs 
moyi-us, de sa<.;e adaainistraitas, et que 
sous oc rapport le programme ministé
riel est un^modèle. » 

• Ea somme, dit la République fran
çaise ce que ce programme oonùent de 
•aliafalsaot était déjà connu et n'a 
pour ainsi dir*» que ia valeur d'un r a p 
pel; les vues d'avenir manquent do net
teté. LD cabinet doit se bien pénétrer 
qu'il n 'a à compter que sur la signifi
cation de ses actes et sur la franchise 
de son attitude dans les débats qui vont 
s'ouvrir. Le travail qu'il a mis au jour 
hier ne peut lui ê!re en lui-même d'au
cun secours. » 

litirTiie de ce qu'il aurait vonlu faire c l 
qui n 'empêchera point sa chute, a 

« Ce programme à en croire le Cons
titutionnel, est vraiment nne pièce fort 
démocratique et fort républicaine. Le 
ministère s 'évertue, se secoue, s'accen
tue , fait un pas en avant, donne un 
coup de collier. Son att i tude revêt une 
énergie inaccoutumée. Il devient mé
connaissable. » 

• Le nouveau programme du minis
tère dit à son tour le Soleil, nous paraît 
répendre suffisamment à toutes les né
cessités de la situation et il serait re
grettable qu'il n 'obtint pas l 'assenti
ment de la Chambre. » 

« La loyaaté veut que nous disions, 
en ihè-e générale, l isons-nous dans 
le Paris-Journal, que la déclaration 
du gouvernement, dent les termes affec
tent l 'obscurité et l 'hésitation, ne sem
ble pa» faite pour salisfiire la ma
jorité. » 

« Pour le Gaulois, la maladresse a p 
parence de ta déclaration du gouverne
ment est une réelle habileté.» 

Suivant le3 probabili tés, voici dans 
quel ordre s'engagera le débat de lundi. 

M. Sénard développera son interpel
lation; M. Dtifaure présentera la dé
fense du cabinet ; puis M. Fioquet 
prendra ia parole pour riposter; enfin 
M Ribot, ancien secrétaire général du 
ministère de la justice, défendra le mi 
nistère. Peut être y aura-t-il encore nn 
or iteur; on assure, en eflVt, que M. 
Louis se réserverait d'intervenir dans le 
débat . 

Les quatre grospes de la majorité ré
publicaine de la Chambre des députés, 
se réuniront aujourd'hui dans leurs lo
caux respectifs. 

D E R R I E R E H E U R E 

Paris, 4 h . 30. 
Dans les cercles parlementaires, l 'o 

pinion est assez accréditée que malgré 
le langage des journaux républicains, 
le ministère pourra avoir la majorité à 
la Chambre lundi. 

Dans la réunion du centre gauche du 
Sénat, M. Feray a prononcé un discours 

{ adhérant complètement au programme 
ministériel. 

SÉNAT 

D EP&0SE8 TBLEGRA PHIQVES 
Marstiile, 1G janvier. 

Le parti conservateur pensait porter, 
aux prochaines élections municipales, 
les membres qui ont fait partie de la 
dernière commission municipale; mais, 
à la suite d'une réunion tenue récem
ment, il a élé décidé que les conserva
teurs s 'abstiendraient. 

La lutte reste ainsi circonscrire entre 
le comité central formé par le parti ra
dical et le comité rfe l'Union républicai
ne qni représente les républicains m o 
dérés. 

«Pourquoi demande M. About dans le 
XIX' Siècle,cf. grand rt flux de confiance 
qui laisse uu cabinet répiîbiiesiîi à sec? 
Pourquoi ce silence mortel qui répond 
f pal au dernier appel d'un galsnt hom -
Lfte. sympathique entre t ous? Pourquoi 
ie flijt montant de quatre cents âmc3 
autour <li l'honorabit! M Sénard lors
qu'il vient déposer sa demande d inter
pellation ? 

» Uniquement pareeque le rn ish tère 
Dtifaure a parié, vingt minutes durant , 
sans prononcer le mot qu'il fiilait 
dire 1 » 

— V 
Lr Siècle trouve que « le gouve rne 

ment a apporté hier devant les Châim-
bres ,un document long, dépourvu d'amV 
pleur, mal équilibré dan* ses parties^, 
et qui ressemble moin3 à une déciara-l ( 

tion ministérielle qu 'à un exposé de \ 
8ttualion ou à un compte-rendu parle- • ' 
mentaire . » 

Aux yeux du Rappel, « il faudrait 
que les républicains ien plus modérés 
e lissent bien peu d'esprit politique pour 
accepter la responsabilité de ce pro- . 
gramme devant leurs électeurs et devant 
la France ; i! faudrait qu'ils fussent bien 
îffolés pour avouer que, pour eux, com
me pour le garde des sceaux, l'iU; i se 
résume en cette devise : Répression 
énergique pour les républicains ; am
nistia pour les fonctionnaires. » 

« Ce programme, dit le Voltaire, nou3 
l 'aurions compris dans la bouche de M. 
B fit à la fin de 1873, ou dans celle de 
MM. Dufanre et Simon q-jand la majo
rité du S-^nat appartenait aux anciens 
par i i i . Mais aujourd'hui, c 'est de la 
;>ure démence, et ce n'est même pas de 
ia colère qu» les ministres aciii"!s nous 
inspirent, mais une j.iiié profonde. » 

Pour YEvènrment, « la déclaration 
que le ministère a portée hier aux Cham
bre» n 'est pa3 un programme, c'est un 
testament. » 

D'après la Marseillaise : » On a t ten
dait impatiemment, et même fiévreuse
ment , la déclaration du gouvernement . 
Malgré tous les racontars des journaux, 
on ne pouvait pas s'imaginer qu'elle 
serait aussi vide qu'on le disait; elle l 'est 
bien davantage. » 

Selon la Révolution Française «F e.-i 
impossible q se la Ch*mbre si disposée 
qu'elle soit à se montrer sage et, patie: -
te , accepte ce programme par trop ni
hiliste. Ce ne serait plus de la sagesse, 
ce serait de l 'aberration. » 

Selon Je Figaro, « Accueillie plus que 
froidement par la Chambre, a s « « favo
rablement par If Sénat, la déclaration 
dn ministère du 14 décembre ne sera 

Bruxelles, 16 janvier 10 b . soir. 
Les débats en cour d'assises de l'af

faire relative à l 'assassinat de la v tuve 
Cremieux, à Neuiiiy viennent d'être 
finis. 

Hodister,a été condamné â 20 ans de 
travaux furc-éa. 

Con3tanticop!e, 1fi janvier suir. 
La Russie et la Roumanie ne se sont 

pas trouvées d'accord sur la question 
riveraine de ia B ssErabia. 

Caustantinople, 16 janvier, soir. 
L'entente est complètement établie 

au sujet du traité dfîait if . Il no reste 
plus à examiner que quelques détails de 
rédaction. 

L'indemnité reste flxéa au chiffre de 
300 millions do roubles, payables en 
papier, aux taux tf? 2 franc3 7 0- L'in
demnité serait convertie en delta. Le 
traité serait soumis dimanche a l 'appro
bation du Sultan et signé immédiate
ment . 

„ " Londres, 16 janvier. 
~\jt Pall Mal Gazette publie la dépê 

che stivante : 
Les autorités de Samoa refusent tou

j o u r s d"accéd;r aux demande»* do l'Alle
magne. 

Les vaisseaux de cette puissante ont 
reçu pour instruction d'exiger satisfac
tion, si cela était nécessaire, même par 
la fore?. 

Londres, 16 janvier. 
La Banque d'Auglelerre a réduit son 

escompte à i °/0. 
Londres, 16 janvier. 

M. Hsath, coneui général d'Italie, à 
Londrt s, est mort. 

Tons les efforts pour sauver les ou
vriers ensevelis dans les mines de Dinas 
ont échoué. On craint que les soixante 
ouvriers qui travaillaient dans la mine, 
au moment de l'explosion, n'aient tous 
péri. 

Bacharest , 16 janvier. 
Le Romanul annonce qu 'une note 

communiquée par l'agent belg? à Ba -
charest laisse pressentir que laBelgique 
est disposée à reconnaître sans retard 
i ' indépujdance de la Roumanie. 

M. Cillim;-ki Citargi est chtrgé d'al
ler à Bruxelles se mettre d'accord avec 
le gouvernement belge afin d'arrêter la 
forme dans laquelle cette reconnaissan
ce kuia lieu. 

M. Callimak: ira ensuite à La Haye 
pour remplir une mission identique. 

Il se rendrait ensuite à Paris où l'on 
seiait dans les mêmes dispositions. 

Rome 16 janvier, soir. 
Le procès df-Passanante a été renvoyé 

au mois de février à cause de la deman
de d'enquête médicale formulée par ton 
défenseur. 

Madrid, 16 janvier. 
Un faux billet d ; banerue de 4 0 pese

tas a été présenté à la banque. 
L'inauguration du chemin de fer de 

Ciudad-Real est fixée au 31 de ce mois. 
M Caaovas del Castillo et le ministre 

des Travaux rublics accompagneront le 
roi. 

Service télégraphique pa-ticulier du Journal 
de Roubaix. 

Séance du 17 janvier 1879. 
Le Sénat valide les élections de MM. 

Laborde, Dauphinot, Lefelond, Tisea-
gnet, E imond Lafayette, Baibie, La-
cave-Laplagne, sénateurs. 

AVERTISSBMBNTS METÉOROLOGIQDBS 
Paris, 17 j .nvier, 1 h. soir. — Hauteur du 

baromètre, Toulon,Nice, 76t ; Btarritz.Roche-
sur-YoD, Lonent, Duikerque, 767. L'abais
sement de la température annoncée hier, est 
général ce matin, mais une nouvelle bourras
que qui va devenir intense, est sur l'Atlanti
que et sVvance vers nous. Le temps va rede
venir doux. hi;mn:e et pluvieux. 

Situation à L lie, le 17 janvier. — Baromè
tre, légère hausse, 6eau temps. Brouillard 
intense. Temps très-couvert et humide. Vent 
O.-N.-O laibJe. Tnennomère, 8 h. malin, 
plus 1 5/10 ; 10 b. plus 3 0/10 ; midi, plus 
4 8/10 1 h. plu» 4 5/iO. 

Arr ivages pour l e s e n c h è t e s à L o n 
dres et e x p o r t a t i o n s ea 1878 . 
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Le poids moven des balles en 1878 nst ds 
33a livrts aneiiuses. ou l'ôl kilos, et la valeur 
moyenne L 20, ou francs 300. 

MARCHE LINIER D E LILLE 

13 janvier 1879 
LINS DH PATS. —Affaires difficiles sur place; 

les transactions ont été moins impertantesque 
la semaine dernière, les filateurs refusant de 
suivre ia hausse qui s'est produite sur plu
sieurs marchés. 

LINS DB RUSSIR. — Il s'est traité plus d'af
faires cfttc semaine en disponible et en livra
ble. Prix fermes. 

BTOUPBS DB PEIONAOB. — Demande soute
nue pour les étoupes de Russie de lin roui 
l'ean des diverses qualités, et pour celles de 
lin roui à terre de qualité commune. Les au
tres genrts restent délaissés. 

FILS. — Il se f a i t e toujours des affaires 
pour les besoins immédiats mais la demande 
est peu active et les prix ne s'améliorent 
pas. 

FILS DB JUTB. —Les cardés continuent à se 
vendre assfz régulièrement, sans change
ment dans les prix. Les peignés sont délais
sés. 

TOILES. — Un peu plus d'affaires; un certain 
nombre d'acheteurs ont visité notre place. 

PRINCIPALITB DB LILLB. — Etat des quanti-
tésde lins, fi s et toiles importées et exportées 
pendant la Ire décade de janvier 1879. 

Importations.— Lin brut OJO.OOO k 1.— Lin 
teille 290 305 k. — Etoupes de lin 18,101 
k. — Fils de lin 29,779 k. — Fil* d'étoupes 
000,00u k. — Fils df. jute 000,000 k. — Toiles 
de lin 4,809 k .— Exportations. — Lin brut 
09.400 kil. — Lie teille 46.188 k. — Etoupes 
de lin 164,019 k. —Fi l s de lin 7,697 k .—Fi ls 
d'étoupes 8.842 k. — Fils dé jute 01,768 k. 
— Toiles de lin 16 k. 

LBTTBKSMf» RTC. San» ST B'OSfT. — IOBCT 
:r.me Àifred Reboax. —Avis m t a t l âan.-. le» 
deux éditions du Jovrn&l de Roubata;, dan» 

I peut-être qu 'une sorte de testament po- j 1» Qaxétt* ds Tourcoing (journal quotidien } 

PORT DB DUNKBRQUB. — Importations et 
exportations des matières textiles du 7 au 13 
janvier. — Importations. — Lin 4,830 kil., 
jute 34» 848. — Chanvre 69.S88 k. — Fils do 
lin B,i86 kil. — Fils de jute 0,203 k. 

Exportations. — Etuupe 0.000 k. — Fils 
de lin 0,000. k. — F i s de jute 05.898 k. — 
Toiles de lin 0,000. — Toiles de jute 0,0u0 k. 

MARCHË3~BELGES 
Peu approvisionnés pour en te époque de 

l'année, vente f icile, prix en faveur des ven
deurs pour les qualités commune». 

{Journal-Ciroulair*) 

A D H R S S B 8 

iSDUSTRIELUS l COIMEBCULES 
Cttlu Uitt parait clans (M ri->uas édition du 

Journal de Roubaix, — S adrssstr pour le» 
tenditions, rut Nia.es, t7. 

• * § * • « » • ~™ 
L o c a t i o n e t r é p a r a t i o n , rue du Fonte-

noy, 58. 18176 

I n i t é n l e n n 
V. D D B R B U I L , ingérieur. instalations 

mécaniques, expertises, consultations techni
ques de 7 h. à 9 h. le matin et de 2 h. a 3 h. 
le soir, rue du Chemin de Fer. 35, (lundi et 
mercredi exceptés). 

MARCHE AUX GRAINS DK LILLE 
dn i* janvier 1879. 

Quant.692 sacs de 1 h e a . prix moyen ÎI 95 
id. 134 sacs id. id. 20 30 

Prix extrêmes du blé blanc. j8 à 24 
id. du blé macaux 17 »» à 21 

Prix du sae de 100 kil. de fleur H» q. 36 78 
LES BIX MARCHÉS RBUN1S I 

Lille. Douai, Cambrai, Armentières, Bailleul, 
Bergues, Bourbourg, Hazebrouck, Orchie», 
Arras). 

B!é blanc 2' 09 
Blé macaux 18 12 

CORRESPONDANCE FINANCIÈRE OB LA BAN
QUE NATIONALE (CAPITAL 4 , 0 0 0 , 8 0 0 ) 
PROPRIÉTAIRE DN JOURNAL LA "BOURSE» 
1 1 , RUE LEPELETIBR, PARIS. 

Bourse du 16 janvier 1879 
L'escompte à la Banque d'Angleterre a été 

réduit à 4 96 ; les inquiétudes que l'on avait 
hier sont un peu calmées, aussi la reprise dn 
mouvement de hausse,»emble-t-elle ass&z vive 
dès le début de la Bourse. 

Les rentes françaises ne pouvaient pas res
ter longtemps offertes. Les demandes sent 
revenues assez nombreuses. 

Le 3 % finit à 76 6 0 ; le 8 94 à 11».42 et 
l'amortissable à 79.55. 

Nous conseillons toujours à nos lecteur» de 
faire l'échange du 3 e6 ancien contre le 3 06 
amortissable. L'écart de 3 fr. qu'il faut payer 
actuellement, doit donner au moins, nous 
l'avons dit d'apiès le tableau publié par le 
Ministère des finances, un bénéfice de 1.80, 
pour arriver à f on niveau mathématique. 

La Banque Nationale, a Paris, opère cet 
échange sans courtage, ni commission. 

Les fonds étrangers sont en hausse sensi
b le . 

RENSEIGNEMENTS.—Banque di Frar.ce. 
— Le bil-m afficha aujourd'hui eonsiata rue 
diminution de 11 230.0O0 fr. dans l'encaisse, 
de 17.E81.009 dans le portefeuille.de 44.331.000 
dans les comptes particuliers.et une augmen
tation de 11.736.OoO dans la circulation.de 
0 533.000 dans le compte du Tréser et de 
212,000 fr. dans les avances. 

Les bénéfices de la seraain se sont élevas à 
304 000 fr. : la proportion de l'encaisse à la 
circulation art de 8s.45 pour cent. 

fAigle. [Incendie) —Le conseil d'adminis
tration a décidé qu'un à compte de 50 BRBBBB 
par action >n>-H d'impôts, serait dis. ri eue sur 
l'exercice 1878. 

J o u r n a l «le l a j e u n e a e e . — -Som
maire de la 320* livraison il8 janvier 1879), 
— TBXTB : Le Neveu de l'Oncle Placide, 
troisième partie, par J. Girardin. — Le Bon 
Ranjard, par J. Levoisia. — Le chien du Ca
pitaine, par Loai» Eoault. — A travers la 
France : Evreux, par A. Saint-Paul. 

DESSINS : A. Marie, Riou, Cl>-rget. 
Bureaux à la librairie HACHBTTB et C*, 79 

boulevard Sain t-Gei main, à Paris. 

Comptoir des Food* Publics 
A. MAIRE et H BLUM 

1 9 6 , R u e d u C o l l é i r e . ù ttionbuia 
ACHATS et VENTE- de toutes valeurs 

au C o m p t a n t et à T e r m e ; Rentes frnngci-
ses et étrangères; Actmns et Gt> igutro?,s de 
Chemin de fer, de Sociétés de Crédit, etc., en 
un mot, de lentes les Voleurs se négociant è 
la Bourse et en Banque. 

Courtage officiel fixé p-ir 'a Chambre syn
dicale des agents de Change de fart», aana 
C o m m i s s i o n . 

Aliu d'ollrir toutes facilités do garanties, les 
Achats et Tentes se feront de ia main i la 
main. Espèces contre Titras. 

Arbitrages. Libérations de Titres, Rem
boursement des Valeurs sorties ans Tirages. 

Souscription* rais frais à tuv Ut em
prunts, e n c a i s s e m e n t g r a t u i t d e t o u s 
l e s C o u p o n s . 15 

mé-renàwt sstto • 
ne,sanA pur-

PAH1B, 17 janvier. 
Colza courant tl 
Février 
Mars-avril 
4 de mai 
Lin couran' 
Février 
4 de mai 
Spiritueux cour 
Février 

— Dépêche de S heures. 
5 4 premier» »» »» 

82 25 Suc. «•<> d., 10/13 81 40 
82 7ë » 7/9 disp. 87 48 
?$ »» » bl.n<>3cour. 60 40 
67 50 4 de mai 61 40 
67 50 Farine» 8 m., c. B9 Î5 
69 50 Février 89 »> 
60 7a, 4 de mars 89 80 
60 KO'Marqua Dafblav 60 a» 

Saotô et énergie à tous 
gea et sans frais, par la délicieuse Farine de 

REVALESC.ÊRf 
« u a i . r à l C R V , d e L o n d r e s 

32 ANS DE SUCCiiS. 
La RSVAX33C:3HB guérit les mauvaises di

gestions (dyspepsies1, ga» tri tel , r;dztroent«-
lites, jjRstraljçies, constipations hémorroïde.', 
i{laire3, flatuosités, ballonnement- palpita
tions, diarrhée, dyssentene. 'oniUment, 
étourdissements, bourdonnement» dans le» 
oreilles, acidités, pnuile-, maux de tête, mi
graine, surdité, nausées et vomissement» 
après repfu ou en grossesse, douleurs, ai
greurs, congestions, inflammations rter intes
tins et d* la vessie, crampes et spasmes, in
somnies, fluxions de poitrine chaud et froid 
leux, opressioa,asthiiic,broohite,phthisie(coB-
tomption,, dartres, éruptions, abcès, uloéra-
lions, mélancolie, nervosité, épuisement, dé
périssement, rhumatisme, goutte, fièvre, gr'p-
pe, rhume, catarrhe, laryngite, échauffe&ent 
dystéiie, névralgie, épilepsie. paralysie, le» 
accident» du retour de l'âge, *cot but,chlorose, 
vice ci pauvreté du sang, ainsi que toute irri
tation et toute odeur fiévreuse en se levant, 
ou après certains plats compromettante : oi
gnons, ail, etc., ou boissons alcooliques, mê
me après le tabac; laiblc&scs, sueurs diurnes 
et nocturnes, hydropisie, gravolle, rétention 
L-s désordres de la gorge, de l'haieine et de 
la voix, lc3 maladies des entants et des fem
mes, les suppressions, le manque de fraîcheur 
et d'énergie nerveuse. liM.Oeu cures réelle» 
par an. Evites le» contrefaçon» et exiger 'a 
marque de fabrique «Revalescière Du Barry 

Parmi les cures, celles de Madame la du 
chesse de Castlestuart, ie duc de i'Iuskow, 
Madame la marquise de Bréhan, Lord tuart, 
de Dec i es, pair d'Angleterre, M. le doc'eur 
professeurs Wurzer, etc.,etc. Voici quelquee-
un* des cures. 

N» 9,190: M. Gauthier, a Lunarches, d'une 
constipation opiniâtre, perte d'appétit, ca
tarrhe. bronchite. 

Cure N» «8,311. 
Monsieur, — Dieu soit béni 1 votre Reva

lescière m'a sauvé la vie. Mon tempérament 
naturellement faible, était ruiné par suite 
d'une horrible dyspepsie de huit ans, traitée 
sans résultat favorable par les médecins, qui 
déclaraient que je n'avai» plus que quelques 
moi» à vivre, quand l'émmente vertu de votre 
Revalenta m'a rendu la santé. 

A. BRUNBLIBRB, curé. 
Cure N» 45,270. 

PBTBISIB. — Roberts d'une consomption 
pulmonaire avec toux, vomireements, consti
pation et surdité de 25 années. « 

Quatre fois plus no. J- .lande 
elle éoenerruse enevr ht -, M$C B U .̂n mé
decines. En boltsî -. u; , . , i, ir. 15, le 1/2 
k i l . . 4 fr.} 1 Iri. - lui , 3 3 fr.; 12 Id)., 
70 fr. — Le. / At*tl u> Revabxcioro, en 
boites, de < .' - -.» bancs .^- JUi BeoaUsoUre 
chocuia' • tu d 1 appétit, benne digestion et 
•eMBBliil flrfwi'liJi saenil aux pins énervés. En 
botte» ù>- 12 issues 8 fr. 98 ; de 24 tasse», 4 
fr.; de '3 M f e a f fr.; de 12*» tasses, 14) fr,; de 
B76 tei;*o i"$ fr. oa environ 1? e, la »•»«»,— 
Envoi c\Â.iM bon da perte, le» boîte» do 1C tft 
7» lr. #~3*k»Jb — Bépêt à Beubaix etea MM. 
Morelh-Bourgeois ; Deeroaeaine», épieier «ur 

I la place ; Boubert. Hploerie-eeatrali , 19, rue 
j Saint-Georges ; à Tourceinf ckc% MM. Baw-
! HBAU, pharmacien, rue de Lille ; BmgritfeT, 

épicier, et partout thez les bon» pharmaciens 
. et épioiero. — Du aUaav et IX , Limina, 26, 
I Place Vendêmo, et 8, rue CasMglione, Pane. 
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